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Paul achève son exposé à propos de la 
justification des pécheurs sur la base de la foi 
seule et s’attache ensuite à contrecarrer une 
grave erreur : celle qui voudrait que les croyants 
bien que recevant le salut par la foi, le conservent 
par leurs œuvres. Ce qui reviendrait à être sauvé 
par les œuvres. Paul s’élève contre cette pensée 
et affirme que les chrétiens sont éternellement 
liés à Jésus-Christ, protégés par sa puissance et 
non par leurs efforts.  
 
Paul présente plusieurs maillons de la chaine de la 
vérité qui lie éternellement tout croyant véritable 
à son Sauveur et Seigneur : la paix du croyant 
avec Dieu (v.1), son assurance de la grâce (v.2a), 
son espérance de la gloire (v.2b-5a), sa possession 
de l’amour divin (v5b-8), sa certitude de la 
délivrance (v.9-10) et sa joie dans le Seigneur 
(v.11). Arrêtons-nous sur le 4ème maillon : 
l’amour de Dieu répandu dans notre cœur. 
Lorsqu’une personne reçoit le salut en Jésus-
Christ, elle entre dans une relation spirituelle 
d’amour avec Dieu qui durera toute l’éternité. 
  

L’AMOUR DE DIEU A ÉTÉ MANIFESTÉ EN JÉSUS-
CHRIST 

L’amour de Dieu pour nous n’est pas un vague 
sentiment favorable à l’égard des pécheurs qui 
seraient incapable de quoi que ce soit. L’amour 
de Dieu s’est manifesté par des actes.  
« Dieu a tant aimé le monde qu’Il a donné son fils 
unique afin que quiconque croit en lui ne périsse 
pas mais qu’il ait la vie éternelle. » Jn.3/16 
 

Examinons le caractère de l’amour de Dieu en 
Jésus-Christ. 
Jésus-Christ s’est abaissé en quittant sa gloire et 
en venant comme un simple homme. Lui le 
créateur de l’univers, il s’est livré entre les mains 
de sa créature rebelle. L’amour de Christ est 
humble, il a accepté lui le roi de l’univers d’être 
dévêtu, d’être raillé, d’être craché, moqué, on lui 
a donné des épines pour couronne, un roseau pour 
sceptre et une cour faite d’hommes violents, 
cruels et menteurs. Il est venu non pour être 
servi, mais pour servir et donner sa vie en rançon 
pour nous. Il l’a fait par amour pour nous. 
L’amour de Christ est un amour viril, courageux. 
Sachant toutes ces choses à l’avance il a accepté 
de livrer sa vie. Alors que tous les disciples 
prenaient la fuite ou niaient le connaitre, il a dit 
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« Me voici », « C’est moi » à ceux qui venaient 
l’arrêter. Alors qu’il pouvait demander à son Père 
plus de 12 légions d’anges pour le défendre, il 
s’est livré lui-même pour souffrir la croix, 
Mt.26/51-54. Une légion comptait 6000 soldats, le 
nombre évoqué ici serait donc de 72000 anges. En 
2R.19/35, un seul ange tua plus de 185000 
hommes en une seule nuit. Un tel rassemblement 
constituait une armée invincible qui aurait pu 
protéger Christ sans qu’il ait besoin lui-même de 
se défendre. Mais il n’a pas eu recours aux armées 
célestes parce qu’il marchait courageusement 
vers la croix par amour pour nous.  
Alors qu’il pouvait se défendre étant parfaitement 
juste et confondre ses accusateurs comme il 
l’avait fait à plusieurs reprises en répondant à 
leurs questions pièges, au moment où il pouvait 
échapper à la mort il n’a rien dit, par amour pour 
nous.  
 

On l’a par la suite conduit pour qu’il soit fouetté. 
Le fouet utilisé à l’époque dans ce genre de 
supplice était fait de plusieurs lanières de cuir 
attachées à une poignée en bois. Chacune des 
lanières comportait un petit morceau de métal ou 
d’os à son extrémité. La victime était ligotée à un 
poteau par les poignets, bien au-dessus de sa tête 

afin que le dos soit tendu. Un tortionnaire rompu 
au maniement du fouet pouvait littéralement 
arracher la chair du dos en lacérant les muscles, 
parfois au point de mettre à nu les reins ou 
d’autres organes internes. Cette punition était 
souvent fatale. Christ l’a acceptée par amour pour 
nous. 
  
L’amour de Christ est un amour sacrificiel, il est 
allé jusqu’au bout, parce que le salaire du péché 
c’est la mort, il a accepté la mort à notre place. Il 
a souffert la croix, l’abandon du Père qui 
détournait son regard de son fils fait péché pour 
nous. Il est allé aussi loin qu’on puisse, jusqu’à la 
mort, même jusqu’à la mort de la croix par amour 
pour nous. 
  
L’amour de Christ est volontaire et conscient. 
Jésus connaissait à l’avance tout ce qu’il allait 
endurer « C’est pourquoi Christ, entrant dans le 
monde, dit: Tu n’as voulu ni sacrifice ni offrande, 
Mais tu m’as formé un corps; Tu n’as agréé ni 
holocaustes ni sacrifices pour le péché. Alors j’ai 
dit: Voici, je viens Dans le rouleau du livre il est 
question de moi Pour faire, ô Dieu, ta volonté.» 
Hé.10/5-7. 
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 Lorsqu’il a été conduit à Golgotha on a voulu lui 
donné du vin mêlé de fiel Mt.27/34. On avait 
coutume de donner ce breuvage aux victimes de 
la crucifixion. C’était un narcotique puissant pour 
soulager la douleur, mais Christ ne voulut pas le 
boire malgré sa soif intense parce qu’il se donnait 
d’une manière consciente en rançon pour nous. 
L’instant d’après on le clouait au bois. 

Volontairement et consciemment il s’est livré 
pour être crucifié à notre place par amour pour 
nous. 
  
L’AMOUR DE DIEU S’EST MANIFETSÉ POUR DES 
IMPIES 

  
Illustration : Ces jours-ci à Liège une explosion a 
détruit un immeuble un jeune homme Alexis a été 
pris sous les décombres et une fillette de 13ans, 
Elena. Il a soutenu la fillette en détresse par ses 
paroles jusqu’à ce que les pompiers l’atteignent 
lui. Il les a alors prévenus de la présence d’Elena 
quelques mètres plus loin leur demandant de la 
secourir elle en premier. Ce qu’ont fait les 
pompiers. Mais lorsqu’ils voulurent retourner 
secourir Alexis, les bâtiments à côté menaçaient 
de s’écrouler. Ils n’y sont pas retournés. Le jeune 
homme est mort sous les décombres. La presse 

belge titrait le lendemain « Alexis a donné sa vie 
pour sauver Elena ».  
Magnifique courage de ce jeune homme et 
admirable manifestation de son amour pour la 
petite fille. Voilà ce que les meilleurs d’entre 
nous sont capables de faire par amour. 
  
Mais Christ a donné sa vie pour nous pécheurs. Il 
est mort non pour une innocente victime mais 
pour des hommes et des femmes au cœur endurci 
par l’habitude du péché. Il n’est pas mort 
accidentellement mais volontairement. Il est mort 
non pas pour des hommes bons comme certains 
pourraient le penser, mais pour des impies, 
méchants, rebelles à sa volonté et indifférents à 
ses grâces. Il s’est donné pour ses bourreaux. Il 
s’est donné pour les juifs, les religieux convaincus 
en eux-mêmes de qui il était (le Messie) et qui 
pourtant ont comploté et orchestré son exécution. 
Il s’est donné pour le peuple qui après l’avoir 
acclamé comme Messie « Hosanna ô Fils de 
David » a crié « crucifie-le !». Il s’est donné pour 
les Romains qui bien que reconnaissant son 
innocence lui ont infligé un tel supplice. Il s’est 
donné pour vous et moi qui bien que connaissant 
la loi de Dieu dans notre cœur et dans notre 
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conscience l’ont si souvent enfreint, pour 
satisfaire notre égo ou par méchanceté.  
 
Il n’existait en nous aucune vertu, ni aucune 
qualité qui puisse nous recommander auprès de 
Dieu. Au contraire, nous étions totalement 
indignes, néanmoins Christ est mort pour nous. 
Combien se sont moqués de Christ, combien l’ont 
combattu, combien nient encore jusqu’à 
l’existence d’un créateur malgré le témoignage de 
ce que l’on voit. Son amour est pour eux, pour 
vous et pour moi.  
 
 

Comment est-ce possible ?  
L’amour humain naturel repose presque 
invariablement sur l’attrait qu’exerce l’objet de 
notre amour, et nous sommes enclins à aimer les 
gens qui nous aiment. Par conséquent, nous avons 
tendance à attribuer ce même type d’amour à 
Dieu. Nous croyons que son amour pour nous 
dépend de notre bonne conduite ou de la 
profondeur de l’amour que nous lui portons. Mais 
comme Jésus l’a précisé, mêmes les collecteurs 
d’impôts perfides étaient enclins à aimer ceux qui 
les aimaient (Mt.5/46). Mais son amour pour nous 
ne provient pas de l’objet de son amour mais de 

lui-même. Nous aimons ce qui est aimable, mais 
Dieu est amour, la source de son amour c’est lui-
même. Il peut aimer parfaitement quelqu’un qui 
est détestable. Et c’est ce qu’il a fait. 
  
L’AMOUR DE DIEU EST RÉPANDU DANS NOS 
CŒURS PAR LE SAINT-ESPRIT 

Chez ceux qui acceptent par la foi l’offre du salut, 
Dieu répand son amour. Cet amour de Dieu pour 
nous est répandu dans nos cœurs. Il est déversé 
au point de déborder. Notre Père céleste ne nous 
prodigue pas son amour au compte gouttes, mais 
en torrents incommensurables. 
Et combien cela est merveilleux.  
Si Dieu nous aimait parce que nous l’aimons, il 
nous aimerait seulement aussi longtemps que nous 
l’aimerions, et à cette seule condition et alors 
notre salut dépendrait de la constance de notre 
cœur perfide. C’est-à-dire pas longtemps. Mais 
comme Dieu nous a aimés lorsque nous étions 
encore des pécheurs, que Christ est mort pour 
nous, impies, notre salut dépend comme Paul le 
souligne, non pas de notre amabilité mais de la 
constance de son amour. Et si Dieu nous a aimé 
alors que nous étions des rebelles, à plus forte 
raison nous aimera-t-il maintenant que nous avons 
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foi en Jésus-Christ, et que nous sommes devenus 
ses enfants. Ro.5/9-10. 
  
Le Saint-Esprit vient habiter notre cœur lorsque 
nous entendons l’Evangile de Christ et que nous 
croyons en lui. A ce moment-là tout indigne que 
nous sommes nous comprenons l’amour de Dieu 
pour nous et nous recevons son pardon sur la base 
de sa mort. Après avoir reçu le Saint-Esprit vous 
ressentirez l’amour de Dieu pour vous. Il ne s’agit 
nullement d’un vague sentiment mystique de 
l’existence de « Quelqu’un là-haut » qui s’occupe 
du sort de l’humanité, mais de la conviction 
profonde qu’un Dieu personnel vous aime 
individuellement. 
  
Lorsque l’amour de christ est répandu dans notre 
cœur, nous sommes rendus capables d’aimer un 
peu comme Christ nous a aimés. En servant et en 
aimant l’autre d’une manière courageuse, avec 
persévérance, avec volonté… même si l’autre ne 
nous manifeste aucun signe amical. 
  
 
 
 
 

Le Saint-Esprit témoigne-t-il dans votre 
cœur de cet amour de Christ pour vous 
? Ou bien n’avez-vous pas encore fait la 
paix avec Dieu par Jésus-Christ crucifié 
pour vous ?  
  


